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Tout le territoire est organisé militairement. La po- jalouki, qui fait des affaires avec la Croatie; gr'dà sa
pulation, divisée en groupes de comba.tants, est tenu de voiL ferrée ; Touzla, qui a des mines de sel importantes*;
marcher *au premier signal. Les offiaiers sont eu même Zvornik, 1lace forte sur la frontière serbe et entrepôt pour
temps juges et administrateura civils. les hieux puyï limitrophes. Novi Bazar commerce avec l'l

BOSNIs. bauie ; Mo.taur et Trebinje importent quelques denrées dta
Nous venons de voir deux principautés indérendantes. littoral daimate.-(A continuer.)

Nous arrivons maintenant dans une province de l'empire vé du
turc, le vilayet de Bosnie. - L' nent du 11 juillet publiait à notre adresse,

turle v>i ote ,50 e Bessie. <aune longieî colonne, parce que nous avions favorablement

Lbd ivise en tro ts sandj ks ou arrond1,e15 .0,0 q.i .o' t: :,ctteillic la nouvelle de la décision des honorables -juges
Bisnie. proprement dite.........,........ 7.5 000 h.bitants dais la conteetawn do l'élection d oChg. F. Roy, écr.,
H.z.o.ine ..................... 230 000 " pour le comté di, Xunuraikt, et que nous faisions suivre

Racie..................................... 125 000 " e t acne il de bénécoles conseils et <le paternels et sévères

Comment las slaves de Basnie, cette Suise de l'Ori reproch-s aux cultivateurs.

eut, n'ont-ils pas conservé leur indspendauee, grie'? a leur Vraiment, nous ne nous attendions pas, pour cela, reo..

admirable fysteme de montaznes ? " Lcur pays tout en voir de l'honorable écrivain de l'Evénenent le vocabulaire

tier, dit E i,ée R'elus, peut être comparé à une iwmmese d'myjres qu'il tient en ré.-erve pour tous ceux qui ne pen-
citadelle, dont le mur le plus elevé se dresse précisément 5eent pas comnie lui; au contraire, nous avons cru niu'il se

au midi, comme pour en défendre l'entrée aux 0 'naulis... fcr:nt Pécho de plusieurs de ses amis du comté de X'amou-

Leurs valtées sont d'un accès bien nutrement d fli:i!e que ra'ki, qui avouent avoir été-dupés et qui n'ont que des pa-
les campagnes de la Serbie. " Leur c'imat. refroai par les roles de felicitations à offrir à M. Roy ; nous nous atten-

vents dit nord devrait les protéger encore. Le pay>, ravin4 dionq. disons nous, qu'il accepterait avec la même bienveir

tourment4, se prêts merveilleusement à la guerr. de mun lance la déciNion des.lh ,norab!es juges.
tagnes, teojours avantageuse au petit nombre. 0.: n'est donc Comme journauliste agricole, nous nous croyons pieino.

pas dans la cnnstitution géologique qu'il fant chereh-r la ment autorisé à dorner des conseils aux cultivateurs; plus
raibou de son aïservissement. muas dans les divi>ious relizi. encore, nous nn braindroos jamais de les mettre en garde
euses. Les musuilunan et, les chrétiens bou inques sont en- contre les dupeurs dont ils sont que trop souvent les via-

nemis les uns des autres, et parmi les ébrt-tiens eux-mêmes, imes. None signalérons à leur attention tous ceux qui tra.

les catholique- grec- regis par leurs popea, et les enthoiqui- viilleront i fficzoemenr à la cause agricole, et nous n'aurons

romains. qni obeissent à leurs prêtrns francisc'ins, se d.- que des paroles de défiance à offrir à l'égard de ceux qui
tesaçnt t-t se trahissent mutuellement. C'est ce qui . fir par leur esprit de division et leur peu de souci a servir les

échoucrjuequ'ici toutes les tentatives de révolte contre les intérêts de l'agriculture ne pourraient qu'être nuisibles à

Turos. la c.use commune des cultivateurs.
i . de N Nous avons vécu au milieu des cultivateurs un assez

La B k f stratégiq e dencetrégin est la plaine de Novi. grand nombre d'années pour savoir distinguer qu'il y a des
IB-Zor, olù vi..nu ut se rencontrer. un gra-nd nombre de ter cultivateurs très dévoués à l'instruction de la jeunesse, etrents et qui commande tous les passages de la contrée. No ilsaiont heurusementues a nuiore a ns etCD i ont hrureusenent en grand nombre ; mais nous savons
vi Bzur et ses six bn-tiens peuvent intercepter les com. aussi qu'il y eu a qui se font tirer l'oreille pour payer
munications entre la Surbie et la B,snie, comme Niksich in leur taxe scolsire, qui. refusent même l'achat de livres pour
tercepte le chemin entre le )toutduégro et la S rb:e. leurs enfants, et qui en.afftires d'élection ont bourse détiée,

" Là où finissent les pierres etooù commencent les arbres parus qu'ils s'en lai'sent iuposer par des gens qui pour ser-
là commence la B.isoie. " Ce vieux dicton dalmate n'est vir une muesquiine vengeance contre un adversaire, sans
plus tout à fait exact. La Bisnie bien que très boisée cr- ' irdI à la divi-,ion qu'ils suscitent parmi les culti-vatcurs,.
oore, a perdu bMaucoup dil ses forêts. D-ins ce qui rste dc ont tout intérêt à les tromper: c'est à cette classe de culti-
taillis çJ de futaiee, on rencontre de grnnt. troupeaux de vateurs à laquelle nous adressions de paternels et sédres re-
purce à peu près libres: de là le nom de '- pays des co- proches, sans craindre de démériter de leurs faveurs pour
ehons" donné par les Turcs en dérision à toute la basse l'avenir.
Bosnie. ' Les menaces que nous fait. l'honorable écrivain de l'E

" Nous avons dit que les Bosniaques étaient Staves. vénonmnt ne nous effrayent certns pas. Son appel aux cul-
Ceux de l'Herzégovine ont, entre tous, le type spécial le tivateurs qui rfgoivenut notre Gazette des Campagnes, de
plus caractérisé. ('est oh-z eux que ce sont conservés le nous faire comprendre (probab:cment par leur dés ibonne-
plus pieusement les piesmas ou chunis populaires dans les. uent) que nous ne suivons pas une ligne de conduite qui
quels les Slaves trouvent le dépôt sacrd de kurs traditions cadre avec notre minion, ne peut que nous encourager da-
nationales. vantage à poursuivre le programme que nous nous sommes

Les Bosniaques, ont du reste, les qualités originaires tracé.
de leur race: franchise, hospitalité, bravoure au combat. Nous n'adoptons pas pour cela, quoique vous en disiez,
poésie, amitiés constantes, amours fidèles MNalheureuscment, la calomnio et le mensonge, à.toules les dix lignes que nous'
leur instruction est nulle et leur passion pour l'nlcool ex. écrivons ; nous n'avons qu'un 'moyen : celui do mettro nos
cessive. On a calculé que les habitants de la Basnie, y lecteurs en présence de la vérité, à chaque fois que nous
compris les femmes et les enfants, boivent en moyenne chu. avons des conseils à leur donner ou des reproches à leur
oun cent trente p'.ates d'eau de-vie de prunes (raki) par au. faire ; en outre, de leur exposer les faits qui les concernent

" Bien que le;$ays soit barbare, on y trouve des cités spécialement, tels qu'ils se présentent à nos yeux, sans
actives et industrieuses. La fertilité du sol développe le craindre do blesser celui ci oi celui.là.
commerce intérieur. De là un c2rtain mouvement dani< lat Honorable écrivain de l'Euénenent, vous nous accusez.
capitale, surtout à Sarajevo (cinquante mille habitants). Ci. de nensonge et de calomnie, en nous honorant* en même
tons encore, parmi les centres importants d'échange, Ben- temps du titre de pieux écrivain (style Lanterne) 1 Prou-


